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Le mot du Président

Le nombre de nos adhérents,
dans le Val-de-Marne com-
me au plan national baisse ré-

gulièrement depuis quelques an-
nées. Les tentatives d’explications
de cette tendance n’ont pas man-
qué. Il n’y a pas, me semble-t-il, de
cause unique, toutes les explica-
tions sont en partie acceptables. On
a dit que les Ordres nationaux souf-
fraient d’un problème de légitimité.
Il ne me semble pas que ce soit
de légitimité (Reconnu par la, loi,
conforme au droit : Robert) mais d’un manque d’information
dont souffrent les Ordres et pour ce qui concerne la Légion
d’honneur d’une médiatisation partielle voire partiale et néga-
tive. L’excellent communiqué à la presse qui suit chaque pro-
motion est peu repris par les médias qui s’intéressent plus aux
nominations des peoples ou à celles qui pourraient prêter à
controverse qu’à la répartition sociologique des nommés. Ce
manque de connaissance touche même des milieux dans les-
quels on ne l’attend pas. Où que j’aille, dès que la Légion
d’honneur est évoquée, les clichés bien connus réapparais-
sent. On la donne à tout le monde, il suffit de la demander,
seuls les footballeurs et les chanteurs la reçoivent… C’est une
forme étonnante et paradoxale de l’importance que l’on ac-
corde inconsciemment à ce que l’ordre représente.
Ce constat explique en partie la diminution du nombre de mem-
bres de l’Ordre qui adhèrent à la SMLH. Cette médiatisation
négative ne pousse-t-elle pas à une discrétion que rien ne jus-
tifie ? Bien que fiers d’avoir été distingués, certains, heureuse-
ment pas majoritaires, ne souhaitent pas que les insignes leur
soient remis dans leur ministère, leur hôpital ou leur entreprise
pour ne pas provoquer jalousies, interprétations voire moque-
ries. Ce n’est pas la seule raison. Dans un passé récent les no-
minations concernaient les mêmes professions et les mêmes
couches sociales. L’ouverture, bienvenue, à d’autres per-
sonnes méritantes a changé les choses. Les femmes hésitent
à participer à ce que beaucoup considèrent comme un monde
d’hommes. Il était plus facile pour un militaire ou un haut fonc-
tionnaire de se renseigner sur notre société que pour le mem-
bre isolé d’une association.
«L’honneur en action» est peut-être plus que la Cohorte de na-
ture à améliorer notre visibilité. «L’honneur en action» différen-
cie notre association de nombreuses autres «Anciens de…»
plus tournées vers le passé. Plus difficile à mettre en œuvre
qu’on ne veut bien le dire, avec des adhérents dont la moyenne
d’âge est relativement élevée dans le Val-de- Marne, elle est
le fait d’une minorité dynamique et  sa réussite a des effets
spectaculaires notamment sur les élus locaux. Indispensables
relais pour l’amélioration de notre image.

Jean-Paul Kieffer

Décès de Maurice Cordier 
ancien de la 2e DB devenu prêtre 

Ma u r i c e
Cordier,
soldat de

la 2e Division blin-
dée (2e DB) de-
venu prêtre après
la guerre, est mort
à l’âge de 93 ans
à l’avant-veille du
70e anniversaire
de la libération de
Paris. 

Le père Cordier présidait l’Association des «évadés de
France», ces résistants qui ont rallié les forces combattantes
de la France Libre par l’Espagne, en franchissant les Pyré-
nées. Il avait ainsi rejoint les rangs de la 2e DB du général Le-
clerc, qui participa à la libération de Paris le 25 août 1944. 
Il avait ensuite retrouvé le séminaire, où il était entré juste
avant la Seconde Guerre mondiale. «Le 8 mai 1945, j’étais au
nid d’aigle d’Hitler, à Berchtesgaden (avec la 2e DB)... Dès la
victoire, j’ai repris les études théologiques. Dieu n’abandonne
jamais ceux qu’il a appelés», écrivait Maurice Cordier dans
un bulletin paroissial il y a quelques années. 
Ordonné prêtre au sortir de la guerre, il était devenu ensuite
l’aumônier général des anciens de la 2e DB. 
Il avait reçu de très nombreuses décorations, dont les insignes
de commandeur dans les ordres de la Légion d’honneur et
du Mérite, la médaille militaire, la croix de guerre 1939-1945
(trois citations) et celle du combattant volontaire de la Résis-
tance. 
Charles Bérénholc, président de l’association «les Amitiés
de la résistance», dont faisait partie Maurice Cordier, a sou-
ligné que ce dernier a prononcé l’homélie du Général de
Gaulle à Colombey-les-deux églises. 
Le prêtre avait aussi rendu hommage au commandant de la
2e DB dans un ouvrage coécrit avec Roger Fouquer, «Le Gé-
néral Leclerc ou se commander à soi-même» en 1990 et avait
préfacé le livre «Paroles de résistants» de Robert Belot en
2001. 
Ses obsèques ont été célébrées mercredi 27 août à 15h30
en l’église Notre-Dame de Vincennes, la paroisse de son en-
fance, par Monseigneur Béra en présence de nombreuses
personnalités civiles et militaires ainsi que d’une quinzaine de
drapeaux des associations patriotiques.
A l’issue de la cérémonie, le père Maurice Cordier a été
inhumé dans le caveau de famille au cimetière Ancien de Vin-
cennes, rue de Fontenay. 



Au cours de cette
année 2014,
les armées sont

engagées dans un
cycle majeur de com-
mémorations. Particu-
lièrement attaché à la
valorisation de nos mi-
litaires, le chef d’état-
major des armées,
Pierre de Villiers,
représenté par le Général de Brigade, Vincent Leroi, chef du
Service Historique de la Défense, a saisi l’opportunité de la date
symbolique du 6 septembre pour mettre à l’honneur nos armées,
et les valeurs qui les animent : courage, volonté, fraternité d’arme,
sens du sacrifice et du bien commun. 
Dans ce cadre, samedi 6 septembre, les armées ont organisé un
événement d’envergure baptisé «100 Villes - 100 Héros - 100
Drapeaux» consistant à célébrer la mémoire de nos soldats sur
une centaine de sites choisis parmi les 400 casernes à partir des-
quelles ces derniers sont partis pour le front le 3 août 1914. Cette
journée est organisée en partenariat étroit avec la Mission du
Centenaire. Vincennes était l’une des 100 villes retenues pour
cette cérémonie nationale.
Cette manifestation s’est déroulée en présence notamment de
Laurent Lafon, conseiller régional d’Ile-de-France, maire de Vin-
cennes, et de Michel Mosimann, sous-préfet de l’arrondisse-
ment de Nogent-sur-Marne. 
Cet hommage rendu à 11 h au Monument du Combattant vincen-
nois, a permis notamment de sortir l’étendard du 6e régiment de
Dragons du Service Historique de la Défense, régiment qui tenait
garnison à Vincennes en 1914 et qui a en particulier participé à
la première bataille de la Marne. 
Ce fut également l’occasion d’honorer la mémoire du lieutenant
Henri Grand d’Esnon, chef de peloton au   6e Régiment de dra-
gons de Vincennes «mort pour la France» lors des combats de
la trouée de Gembloux. 
Le lieutenant Henri Grand d’Esnon naît en 1880 à Athis dans
l’Orne. Lorsque la guerre éclate, il sert comme chef de peloton
au 6e Régiment de dragons de Vincennes. Son régiment participe
aux opérations de reconnaissance menées par le corps de cava-
lerie Sordet en Belgique. Le 18 août 1914, il est tué à Perwez  où
les troupes allemandes se préparent à faire une percée en appli-
cation du plan Schieffen. Le lieutenant Henri Grand d’Esnon est
inhumé dans le cimetière militaire de Carnière, dans la Province
du Hainaut en Belgique. 
Lors de cette cérémonie, la Société des membres de la Légion
d’Honneur était représentée par de nombreuses délégations
conduites par le Général Dubourdieu représentant le président
Jean-Paul Kieffer.

Centenaire de la Première guerre

Commémoration 
de la première bataille 
de la Marne 
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Composition du bureau
de la Section 94 de la SMLH

Président : Colonel Jean-Paul Kieffer
Vice-présidents : Médecin général inspecteur (2S)
Alain Guilloreau, général (2s) Manuel Guillamo,
Docteur Jean-Claude Martin
Secrétaire : Jean-Marie Wagnon
Secrétaire adjoint : Michèle Dassibat
Trésorière : Marie-France Jourdan
Trésorier adjoint : Colonel Jacques Hug

L’épopée 
des taxis de la Marne

•  L’assemblée générale annuelle statutaire élective de la
Société des Membres de la Légion d’Honneur de la Sec-
tion du Val-de Marne se tiendra le samedi 21 mars 2015,
à partir de 10 heures, au Château de Vincennes.

Au début de septem-
bre 1914, l'aile
gauche de l'armée

française est en difficulté
sur le front. Dans une ma-
nœuvre inédite, les taxis
parisiens, en majorité des
Renault AG1 Landaulet,
sont réquisitionnés par l'ar-
mée française lors de la
première bataille de la
Marne, les 6 et 7 septem-
bre 1914, pour transporter
environ 6 000 hommes de
la 7e brigade d'infanterie. 
Cette idée des plus origi-
nales est à l’initiative du
général Gallieni, gouver-
neur militaire de Paris,
ainsi que du général Cler-
gerie et de André Walewski, fondateur de la Compagnie fran-
çaise des automobiles de place (aussi appelée «G7»).
Environ 600 taxis parisiens mais aussi quelques bus pouvant
transporter 20 à 30 soldats sont déployés pour transporter les fan-
tassins de la 7e division d'infanterie.
Rassemblés aux Invalides, les taxis partent au cours de la nuit,
en direction du Tremblay-Lès-Gonesse (aujourd'hui Tremblay-en-
France) puis Le Mesnil-Amelot. Dans la journée du 7 septembre,
pour des questions de logistique, ce convoi redescend sur Se-
vran-Livry tandis qu'un second convoi de 700 véhicules quitte les
Invalides pour rejoindre Gagny. Les taxis sont rassemblés à
Gagny et Livry-Gargan pour charger les troupes et organiser en
convois. Le 8 au matin, ils sont aux portes de Nanteuil-le-Hau-
douin et de Silly-le-Long. Après avoir déposé les soldats, les
chauffeurs de taxi rentrent à Paris.
Cette opération permit d'acheminer en un temps minime entre
3 000 et 5 000 hommes.
Dimanche 7 septembre, dans le cadre des commémorations du
centenaire de la Grande Guerre, le ministère de la Défense, la
mission du centenaire et la société Alpha Taxis Gescop ont orga-
nisé une reconstitution de cette épopée des Taxis de la Marne,
de l’Esplanade des Invalides jusqu’aux portes du champ de ba-
taille à Nanteuil-le-Haudouin. Une initiative qui a remporté un
franc succès populaire.
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Lundi 20 octobre, le Comité de Vincennes/Fontenay-sous-
Bois de la Société des membres de la Légion d’Honneur a
organisé une visite-découverte du ministère de l’Economie

et des Finances à laquelle participé une vingtaine de membres
dont notamment le docteur Jean-Claude Martin, président du
Comité de Vincennes/Fontenay-sous-Bois de la Société des
membres de la Légion d’Honneur, ainsi que Dominique Cortic-
chiato, président du Comité de Créteil, et Olivier Tollu, président
du Comité de Charenton-le-Pont. 

A la découverte de Bercy 

Gala départemental SMLH 
à Choisy-le-Roi

Un Cristolien à l’honneur

Samedi 15 novembre a eu lieu à la Maison du Combattant
de Créteil, en présence de Jean-Paul Defrade, adjoint au
maire chargé des Anciens Combattants et du Devoir de

Mémoire, Gérard Lamoine, directeur de l’ONAC, du Colonel
Jean-Paul Kieffer, Président de la Section  du Val-de-Marne de
la Société des Membres de la Légion d'Honneur,  de Jean-Do-
minique Corticchiato, Président  du comité de la SMLH de Cré-
teil, Daniel Perreau et Marie-France Pataine-Sebbagh,
Président et Vice-Présidente déléguée du Comité des Anciens
Combattants, Jean-Paul Mordacq, Délégué de l'Ordre National
du Mérite, Armand Maraldo, Président du Souvenir Français,
ainsi que de nombreux invités, famille et membres de la Légion
d'Honneur de Créteil, la remise des insignes de Commandeur de
la Légion d'Honneur au Médecin Général Inspecteur Paul To-
ledano, relatif au 70e anniversaire des débarquements et de la
Libération. Cette distinction vient récompenser l'engagement dont
il a fait preuve au cours du second conflit mondial.
Débarqué en Normandie le 1er août 1944, en venant d’Angleterre
au sein du 13e Bataillon médical de la 2e DB, Paul Toledano a
participé à la totalité de la glorieuse épopée de la libération du
territoire national. En avril 1945, une citation lui est délivrée pour
son remarquable comportement au sein de la compagnie médi-
cale, lors de ses interventions en Normandie, à Paris, Strasbourg
et en Allemagne.
Après de remarquables éloges sur sa carrière, Paul Toledano a
reçu des mains du Général (2s) Gérard Dubourdieu, Comman-
deur de la Légion d'Honneur, Grand Officier de l'Ordre National
du Mérite, Vice-président de la Section du Val-de-Marne de la
SMLH,  cette magnifique décoration.

Après Vincennes
en 2012 et No-
gent-sur-Marne

en 2013, c’est le co-
mité de la Société des
membres de la Légion
d’Honneur de L’Haÿ-
les-Roses présidé par
Claude Fortin qui or-
ganisait ce samedi 18
octobre le traditionnel
Gala annuel de la
Section départemen-
tale du Val-de-Marne de la SMLH à la salle «Le Royal» à Choisy-
le-Roi.
La centaine de convives a été accueilli par le colonel Jean-Paul
Kieffer, Président de la Société des Membres de la Légion d’Hon-
neur du Val-de-Marne, Claude Fortin, président du comité de
L’Haÿ-les-Roses, et Christian Rock, Secrétaire général de la pré-
fecture du Val-de-Marne représentant Thierry Leleu, préfet.
Après un excellent déjeuner, les participants ont profité d’un
après-midi animé par l'orchestre «Symph et lyr de Paris».
Adressons un remerciement tout particulier au colonel André Du-
mont pour son implication et la bonne organisation de ce gala. 
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Ils nous ont rejoints…

• Adhésions

Lieutenant-colonel AGUERA Patrick (Le Kremlin-Bicêtre)
Mme BERNE LAMONTAGNE Rolande (Charenton)
M. CHEURF Achour Mourad (Charenton)
Commandant CRUZEL Bruno (Saint-Mandé)
Mme DE BAZELAIRE DE LESSEUX France (Saint-Mandé)
Mme DORIATH Brigitte (Vincennes)
Docteur KORALSZTEIN Jean-Pierre (Charenton)
M. KORB Robert (Vincennes)
M. LAGAUCHE Serge (Créteil)
M. LAMBERT Régis (Champigny)
Docteur LE RUN Jean-Louis (Nogent-sur-Marne)
M. LEUNG François (L’Haÿ-les-Roses)
Mme PASQUIER Odette (Sucy-en-Brie)
Lieutenant-colonel TINOT Dominique (Sucy-en-Brie)
M. YALOUZ Ghani (Créteil).

• Mutations ou réintégrations

Ingénieur général GENOUX Philippe (Vincennes)
Lieutenant-colonel GUYON Benoit (Charenton)
Mme LECLERC Agnès (Vincennes)

Ils nous ont quittés…

• Décès

Mme ABECASSIS Hélène (Charenton)
M. AUBRY Pierre (Champigny)
M. BOURNIZEAU Jean (Saint-Mandé)
M. BRIN André (L’Haÿ-les-Roses)
Mme BRUGIERE Marie-Louise (Nogent-sur-Marne)
M. CHU Teh-Chun (Le Kremlin-Bicêtre)
Père CORDIER Maurice (Saint-Maur-des-Fossés)
Général DE BAZELAIRE DE LESSEUX Jean-Marie
(Saint-Mandé)
M. GAILLARD Roger (Charenton)
Mme GASCARD Simone (Vincennes)
M. GERMAIN Jean (Vincennes)
Capitaine de Vaisseau JUMENTIER Jean (Créteil)
M. LEGER Robert (L’Haÿ-les-Roses)
M. LEVEQUE André (Champigny)
M. PIARD Roger (Charenton)
Docteur TOUCHARD René (Charenton).

• Ont quitté la Section

M. ATHANASE Jean-Pierre (Sucy-en-Brie)
Lieutenant-colonel CHAMBERLAND Benoit (Saint-Mandé)
Général CHANCERELLE Loïc (Le Kremlin-Bicêtre)
Colonel CLERC Marc (Charenton)

Mouvements des effectifs
dans les comités du 94

Mme CORNET Nelly (Vincennes)
Général HAN Dominique (Le Kremlin-Bicêtre)
Colonel JOUNOT Patrick (Charenton)
Docteur NORDLINGER Bernard (Saint-Mandé)
Mme TARON PUNSOLA Monique (Le Kremlin-Bicêtre).

• Démissions

Mme BALDIN Yvonne (Champigny)
Mme BRIENNE Marie-Hélène (Saint-Maur-des-Fossés)
Mme GALLARD Colette (Sucy-en-Brie)
Colonel PRUN Jean-Luc (L’Haÿ-les-Roses)
Mme VILCHIEN Danielle (Le Kremlin-Bicêtre).

Communiquer 
son adresse «courriel» ?

Avec presque que 40
% d'adresses mail ré-
pertoriées et validées

(59 % pour le comité de Vin-
cennes/Fontenay-sous-
Bois), l'objectif recherché
des 50 % ne semble plus
hors de portée si chacun fait
encore un petit effort, d'au-
tant plus qu'actuellement les
pertes d'effectifs ne sont pas compensées par les arri-
vées.
L’emploi d'une communication moderne en ligne à per-
mis à plus d'un tiers des destinataires de répondre ra-
pidement sur leur participation ou non à la dernière
assemblée générale de la Section. Certains ont même
pu répondre en vacances ou mieux de l'étranger. Il
conduit aussi à des liaisons plus rapides entre les dif-
férents responsables des comités et de la Section.
La messagerie électronique génère, enfin, une réduc-
tion significative des frais de courrier et de timbres pour
la SMLH (800 euros pour un envoi touchant tous les
membres) mais aussi pour ses adhérents (plus de tim-
bres n'y d'enveloppes).
Des progrès ont été réalisés : ils doivent être poursuivis
pour le bien de la Section mais aussi de ses socié-
taires.
Il n'est jamais trop tard pour communiquer votre
adresse, ainsi que vos commentaires éventuels, à
al.guilloreau@orange.fr.
Pensez aussi à signaler vos changements de fournis-
seurs d'accès (FAI). Merci d'avance !

Comme pour toutes les données du fichier géré par la
Section la confidentialité est stricte.

Le Président Jean-Paul Kieffer, 
et le bureau de la Section 94 

de la Société des Membres de la Légion d’Honneur, 
vous souhaitent de bonnes fêtes de fin d’année.


